
LA SEMAINE RELIGIEUSE

terribles convulsions qui brisent le corps et ébranlent le
cerveau ? Et, pendant ces scènes lugubres, vous a-t-il été donn6
de contempler Une femme forte penchée sur le pauvre misé-
rable et lui prodiguant les soins que suggère la tendresse
maternelle ? Ah! si vous avez vu cela, vous avez compris quel
liéioïque dévouement il faut à ces femmes, et combien l'œuvre
qu'elles font est grande et admirable. "

Non, pourrais-je ajouter, vous n'avez pas vu cela, 'ni tout ce
qui se fait d'étonnant dans nos hôpitaux, vous qui ne les avez
jamais visités, vous qui refusez de donner ou qui -ne donnez
qu'en murmurant et avec répugnance l'obole du pauvre ou la
grosse pièce de monnaie du riche, suivant votre situation dans
le monde, 'lorsqu'on vous demande de venir en aide à ces reli-
gieuses, au cœur noble et compatissant, qui se dévouent pour
le soutien et le soulagement des malheureux. Non, vous n'avez
pas vu cela, vous qui ne perdez aucune occasion de faire des.
réflexions malveillantes et des critiques acerbes contre ces
communautés que ·vous ne connaissez- pas. Devant- tant de
sacrifices cachés à vos yeux, prenez au moins le parti de ne
rien dire, de même qu'il convient de se taire devant un ennemi
enfermé dans sa tombe.

Venez cependant, et parcoarons ensemble les salles de l'hô-
pital, afin seulement dc constater comme on se met à la gêne
pour placer le plus de malades possible. Voyez comment l'espace
disponible est ménagé avec soin, comme les lits sont rapproc.és
les uns des autre'. Il -y a tant de demandes d'admission, de
demandes pressantes de la part des bienfaiteurs qui sont en si
grand nombre aujourd'hui' Lemandes surtout pour les vieillards.
pauvres ou infirmes, car cette classe de malheureux est ordinai-
rement plus à plaindre que les personnes de l'autre sexe, parce
qu'il est souvent plus difficile d'en prendre soin dans les familles.

Il n'y a pa longtemps, on comptait dans les salles, 47 hommes
et 71 -fLmmes ou filles, en tout 118, dont 48 épileptiques, et, de
plus, de 40 ou 50 enfants qu'il y a en moyenne.

En ajoutant à ce nombre de 118 ntalades, les serviteurs, les
filles agrégées, les pensionnaires, les novices et 54 réligieuses
professes, on arrive au chiffre de 2- 0 grandes personnes, sans
compter les petits orphelins.

Pour pouvoir recevoir -et loger autant de monde dans une
bâtisse qui est loin d'avoir les proportions qu'elle devra -avoir
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